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for HiMivf is and also In a 
St I IT Joint* and found Iti
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t a sure cure In every re 
lally recommend It u> all livrée nun. 
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Mai 28.—Au No. 274, rue ( lare 
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jusju’à une pelle.
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,<CE EN GUINÉE 
—Une dépêche de G rend

ais sur la côte de Guinée 
française envoyée dans

r**t et Pani - 
indigè ee

Paris 27 n.- 
Baseam, poste f 
lit que l’expéd 
l'intérieur du rpays 

x explorateur*, 
a livré bataille à 

fort rl’env

pour venger 
MM. Voffnfou.

groupe d
iron 809 hommes, en a tué un 

grand nombre et a rétabli l’ordre dans la 
région environnante

Un sait que MM. Voituret et Papillon, 
chargés d'une mission commerciale par la 
Société d'études do l'Ouest africain, ont été 
mast acres par leg indigène» de la rivière 
Labou. Ce ma'heureux évènement parait 
avoir ei "pour seule canae l’imprudence et 
l'inexpérience deceuxquienontété victimes. 
Les deux voyageur» auraient mécontenté 
le» noire dans les villages où ils passaient eu 
leur donnant un prix insuffisaut en échange 
• le» produite qu'ils prenaient.

N'ayant pas d'interprète avec eux, ils ne 
pouvaient se rendre compte du méoonte 
tement qu’i's provoquaient et qui allait en 
grandissant à mesure qu'ils pénétraient plus

MM. Voituret et Papillon ont été surpris 
au moment oit i's marchaient seuls et sans 
armes, tandis que deux hommes à leur ser
vice remorquaient leur pirogue en aval de 
Titt»»a!é, Entourés par une bande de noirs 
sot ti» de la brousse. Ils ont été renversés et 
mis à mort

UNE GREVE A PARIS 
Paris, 27 mai. — Le» cochers d'omnibus 

sur toutes h:s lignes de Paris se sont mis en 
grève anjourd hui ; ils demandent que la 

ruée de travail soit fixée à douze heures 
que la compagnie reprenne ties cochers 

appartenant à l'union qu'elle a renvoyés 
récemment. Les grévistes se sont réunis 
autour îles bureaux et. des écuries de la 
compagnie afin d'empt-cher cel1 
p'oyer d'autres eo lier». Le service des 
omnibus est complètement suspendu dans

I >an» la journée la compagnie 
sortir quelques omnibus 

grévistes 'es ont attaqués, ont coupé le» 
traits, enlevé es cochers de leurs sièges et 

dans les rues. I.a police 
ée trop taril pour empêcher 'es 
d être ainsi immobilisés, niais peu 

apr- s elle a arrêté plusieurs grévistes, parmi 
lesquels le président tie l’union des cochers.

Dans l'après-midi, la compagnie des 
omnibus a consenti à entrer en negoui 
avec un comité de l’union de* cochei 
les bases suivantes : abolition des primes, 
augmentation de salaire d’un franc par jour 

jour de congé par mois avec salaire, 
plu toute la journée, et le public a 
p souffert tlo lu grève.des omnibus, 

en général il est favorable aux cochers 
surchargés île travail. Les désordres qui se 
sont produits sont venus d’une tentative 

i pour objet de forcer les cochers des 
à se mettre également en grève, 
otal de 93ô omnibus, 300 seule 

ment sort sortis ce matin des remises, mais 
bi ntôt la plupart d’entre eux, attaqués par 
les grévistes, ont cessé de circuler. Des 
nuées d’écoliers ont donné beaucoup de fil à 

à la police en envahissant les 
abandonnées ; une bande de gamins 

a fait rouler un tramway sur 
l’écraser les gens. Des 
es et autres véhicules 

sillonnaient les hou evards, tous remplis de 
monde. I^es cochers de fiacres se réuniront 
demain dans le but tie

aujourd'hui
ne pouvait pits inlet 
Deux propositions tend 
des loi ze heures aux omnibus 
voyées à la commission ouvrière

e-«i d’enr

a essayé de 
mais les

laissé les omnibus 
est ttrriv 
omnibus

allons

Il a
beaucoup

tramways

retordre 
voitures 
entre autres
une pente au risque I 
breaks, des tapissièr

se mettre eux aussi en

1, Constatis, ministre de l’intérieur, a dit 
T la chambre des députés qu’il 

officiellement 
ppliquer la loi 
h ont été ren-
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la vente de nosNous co 
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Nous en avons de tous les genres 
v Notre departement est complet.

mmengons 
de Paille.
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Un assorti m 

rm s et pour ei
Toutes pointures. 
Toutes proportions 
Toutes qualités.

complet pour hom-

R. J. DEVLIN.
d’uniforme pour les 

toutes couleurs.
P. 8.—C’a 

clubs athlé
aeq nettes 
tiques de
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Enccipupe Rideau et Nicholas
Drogues, Médecines et Produits 

Chimiques. Eponges, Bros
ses, Parfumerie. Articles 

divers, articles de 
toilette.

Teintures de toutes especes.

MARCHANDISES toutes Fraîches
Nouvellement arrivées et mises en

vente ici.
Médecines et Drogues rançaises 

constamment en mains.

P. S.—Le plu* grand soin toujours 
apport dans la preparation de nos 
prescriptions.
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i CATARRH

personne humaine aurait 
lé. Nous, grâ'e a Dieu sur

aucune
contemp
le hoI américain, nous bénissons sa 
Divine Providence, de nous avoir 
créés libres et à l’abri de pareils 

l’Europe eut toujours 
n. A qu md l’étin-

dangers, car 
sur mi volcan

TELEGRAPHIE
EUROPE

SUICIDE D’UNE FEM^ME 
-i.k-Sai'nikk, 27 

du capitaine Patin 
au 29e chasseurs à 
Montmiriey la-Vi le, 
tlanum.

La justice s’est, rent 
fait surseoir a l’inbuii 
l'enquête.

Mme Patin, 
démisaioni.a're

Lo
femme

bsorbant du l&'i

due sur les lieux
îation, pour continuer

NOUVELLES DE ROM K

maladie qui l’a tenu éloi 
ips que du

Le marquis de

A la Consulta on dément fi 
les nouvelles répandues par les joui 
le renouvellement de la Triple AIli 
déclare que le traité expire seulen 
mois de mai île l’année prochaine, 
a donc pas lieu h songer à le renouvt 
mainienaot

M. Ci'ispi rétabli de la 
le la Chambre 
discussion sur

pour Nap
tout le tem 
l'Afrique, 
loscence.

Villamarina est mort

maux sur

1er dM

NOUVELLES DE BERLIN
La GAZKTTK DE L’ALI.K- 
lare <le U façon la plus 

la nouvelle

Bkru.i, 27 mai. - 
IME du Nord déc 

absolue que, contrairement à 
pub iée par les journaux autrichiens, ni la 
Turquie ni 
posé au gouvernemen 
inérliateur dans la que 
vapeurs russes à tra 
m r de Marmora

tire puissance n a pro- 
it allemand du servir dt

aucune

estion du passage des 
vers les détroits de lu

On dit dans les cercles touchent
te île Munsteigouvernement 

quittera son pos 
de l'été.

tu le Paris tlans 'e courant

LA TUBERCULOSE ET LE DOCTEUR 
GOIZKT

rurrespondant parti
Paris, 27 

rendus de la

dans le t 
docteur Goizet 
.lien combiné .

comptes 
biologie n jus 
ésultats obtenus 

r le
les importants r 
raitement de la tulierculoee 

h l’aide du vaccin 
avec les injections antisep- 

Je vous ai déjà signa é le succès 
porté en Angleterre tlans un 

au deuxième degré II y a 
ut une s 'cues-doa de faits qui sont dt 
à frapper l'attention publique et 

ent l’espoir tic voir aboutir enfin 
irvhes que les savants de tous les |.ays 

poursuivent avec tant do persévérance 
Après bien dos essais, le docteur Goizet 

est arrivé à cette conclusion que la méthode 
mixte employée par lui est, indispensable au 
succès que n’obtiennent isolément 
ni l'autre ties méthodes II alla me direct 
nient le bacille ptr les 
tiques, et, par les injeel 
dé ruit In fièvre et 
malade <

de phtisie là

nature 1S

injections antise, - 
lions sé iiiardionm -, 

relève les forces du 
huit len lui

Aussi s'explique t on facilement que les 
médecins d’A gérie et îles stations du litto
ral consei lent à leurs malades d'achever 
l'Institut de la rue de Iterri l'œuvre él-a 
citée par le soleil. G’est au mois de

mouvement, que le 
me les autres, at

toutes les sèves
vaccin sé |uArdie*i, 
quieri son maximum d action 
est donc particu ièrement bien choisi 
donner aux malades les bienfaits i 

Cette pé 
'jours d’été,

‘.ï'v moment
nsi pour

entre les s< 
année, fait

méthode notiv

période |..i, chaque 
mies, devient, grâce 

nue source d'espoir 
qui n’auront 

ri son arec l'air et

■ :

à la i
et de salut pour les phtisiq 
plus qu'à parfaire leur guéi 
le soleil.

ede,
nh

UNE SPÉCULATION MANQUÉE 
e jeui

igée de 23 ans, fort ennuyée 
pouvoir se procurer les cent f ranci 

dont son frère, employé de commerce, avait 
un besoin ur^eni pmi 
de caisse, s about it t a 
qui fout métier de la liai 
la mit avaut-hiet

Paris, 27 mai—Une 
astasie K

et lie’le Juive
An
de

un <le ces dit)les 
te des blanches. Il

r masquer

rapport avec un nom- 
tenancier, en Bretagne, d’uneP

maison fermée
fille hâta la 

ilé irée fut envoyée par Anastasie à

I... tu té tie la jeu 
lu traité et la aommoU USIOll

tliuerons ensemble 
à sa nouvelle pensionnaire.

Et il lui donna rendez vous d ins un res
taurant du quartier du Temple 

Le repas se passa très gaiement t 
n e s'avançant P. . . . voulut prendre 
d’Anasiasie, après avoir fixé le départ 
lendemain.

-Inutile de m’attendre, répliqua lu jeune 
fil c. J’ai réfléchi. Je reste à Paris.

P........s'indigna, cria qu'il était
voulut exiger le remboursement île

il avait faite. Anastasie répliqua par 
injures. Un rassemblement considérable 

■e forma autour d'eux dans la rue ou se 
passait cette scène. Furieux des quolibets 
qui pleuvnient drus sur sa tète, P .frappa 
du poiug IU jeune fille, qui répliqua par le» 
soulllcts. Des agents intervinrent et ei 
lièrent les batail eu 
ble personnage in j 
paix et leur jeta A la tête des p.< 
d'argent dont ses poches étaient 
leur criant : 
pour boire A 

Anastasie a éi< 
le et 
Dépôt

soir, dit P.

L

l’igno- 
tle lales gavdit

pleines,

ise en liberté, mais 
ce a envoyé P

" Tenez, tas de bt 
ma sanie. 1

de politimmissBire

UNE EXÉCUTION EN ITALIE 
27 mai.-Ou se rappelI 

s le soldat Séghetti, ayt
brée des coups de tusil contre 

un sergent, avait blessé un lieutenant. 1 
fut condamné A mort par le Conseil tie

Avant hier, le Conseil suprême a rejeté 
son recours en grâce. Une pétition de 20,- 
000 signatures a été ad t casée au Roi pour 
demander sa grâce. Mais sur l'avis du von- 
sèil des ministres, le Roi, hier, a refusé la
* Ce matin, A trois heures, le chapelain, le 
P. Audisio, annonça à Séghetti que sa grâce 
était refusée. Quelques instants après l'a
vocat fiscal entrait dans la cellule 
gnificr les suprêmes décisions.

Un capitaine, un lieutenant et uu csporal 
le dégradèrent en lui enlevant les insig

Séghetti fut amené de la prison San Au 
drea à a caserne San Benigno où il arriva à 
quatre heures et demie. 1 pleuvait â verse. 
Séghetti, qui avait assisté à la messe 
la communion, montra une certaine 
Dans la cour de la caserne, un cap 
d'état-major lut a sentence. Les tr 
étaient en grande tenue.

Sur le quatrième côté de la 
damné, assis sur une chaise, avait le 
tourné A la fronde. Le peloton d’e; 
était formé de douze soldats.

Le Père Audisio s’éloigna.
A ce mom.nt, Séghetti, qui avait 'es bras 

libres, enleva le bandeau qui lui couvrait 
les yeux et tourna la tête pour regarder le 
pe oton d'exécution qui le tenait en 
L'officier baissa vivement son sabre O 
tendit une seule détonation terrible. Séghet
ti tomba raide mort. Toutes les Va1 les 
avaient porté daus la Dte.

L’exécution a fait d’autant plue d 
•iou eu Italie que la peine de mort 

ent abolie
i a cru devoir ne pas montrer de la 
par suite de* troubles de Ro 
iteuir la diaeiplii

y*

la cham

xét u tion

ellemei

clémence
ne dans l’arméepour uiaui
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Achetez pour $
Et vous aurez droit 

PRESENT. Une tal 
ciale chargée de cou: 
autres marchandises e 
née à cet eff< t.

Les premiers venus 
le meilleur choix 
VOUS.

i

Pigeon,Pigeon
49 & 51 RUE R11

A LA BOULE O’

TAPISSEI
— J’AI FAIT DE

GRANDES REDUC
Dans le prix de tous les

5 a 75cts. par Rc
Tous ceux qui veulent des 

ries de n’importe qu’elle soi b 
roi t avantageux de visiter m 
qui est le plus considérable e 
complet au Canada.

W.H0V/
Block Howe, rue Ride 

393 r ie Cumberlai

FLEURS DE
Cette saison est vraimen 

ronnée de ruses chaque cht 
est chargé des plus belles p 
artificiellement par les meil 
tistes, avec des couleurs 
charmes réjouissants. L 
marguerite, les modestes \ 
le pur Lilas Blanc, la premi 
de l’Oranger, la Itosn d'An 
le Shamrock et le Thistle 
à utres sont offerts par les 
artistiques des modistes. G 
mieux de moins s’occuper 
protection des animaux et 
eu per davantage du sort i 
ristes européennes qui tn 
tant et sont si peu payées, 
cruouté là bas. chez Woodi 
Fleurs sont vendues bien au 
du prix. Les bons achats ; 
les ventes promptes au

CELEBRE MA6ASIN DEM

W00DC0!
316-3:

Bue Wellingl

KTvTOSÎ

Le Mailtciir Remède jjcnrtt

\ MEILLEUR ORIGINAL DISPONIBLE

J "ML

La prochaine grande guerre
11 y a peu de jours qu'un écrivain 

militaire allemand, le Mnjor Hinds- 
clirift donnait d intéressants détails 
sur les jiiobabiliiés d’une nouvelle 
■ onllugiation armée, démontrant de 
la France et l’Allemagne serai- ni 
Us deux iniisHances qui jrei d raient 
fatalement les arme-, tandis que I- s 
autres resteraient p issiv-.s l’arn e 
au bras, muettes spectatrices <1 - e
grand duel à mort. D puis 1rt7U lu 
France a dépensé près d ■ 8K00 UÜ0,- 
u00 pour la (construction de ses for 
tifleatious le long de la frontière de 
l’Alsace Lorraine 
ligne de défense est flanquée de 
foi ls, armés de canons gros calibre, 
de ceintures stratégiques, de bas 
lions, d’abris d’ouvrages de proter 
lion, d- fendus par n s plus nouveaux 
canons, au tir rapide pour le cas où 
la France serait encor obligée de 

guer e defensive.

Cette longue

soutenir
L’Allemagne d vra au moins aVin- 
p irer d-i deux très puissants forts 
avant qu’il lui f fit posribl»- de von 
tmuer sa marche en avant ; 
l’on n’ignore pas que pour qu’avant 
qu’un million d hommes, cent mil
les chevaux, quinze milles voilures 
pniss-ni avancer, ii faut néceasai- 
n m- ni occuper une zone très vaste, 
d'un rayon très large et de nom
breuses roules parallèles, pour efF c 
Hier le mouvement d’ensemble ab
solument reconnu èl men taire dons 

La frontièrela stratégie moder ne 
dont il s’agit était défendue avant 
1870 par Iro s forlen-sses seulement 
de premier rang auxquelles se rat
tachaient quelques petits forts ; 
mais aujourd’hui cette frontière e-t 
p'Otégée par trois formidables li
gnes de fortifications ininterrompu *8 
qui se relèvent entre elles par trente 
forts de premier ord e, dont le plus 
petit peut tenir en échec bien lung- 
teiiip- une forte armée. Ces lignes 
de défense sont relevées en Ire elles, 
par deux chemins de for qui ne sont 
que les embranchements de sept 
auTes, ce qui permet d’amener les 
troupes sur le champ de bataille 
avec une vitesse surpn liante, et de 
les concentrer sur n'importe quel 
point dangereux où leur présence 
serait devenue nécessaire pour ch tn- 
ger le sort des arme».

Toul, Ep nal, Verdun Bd fort et
Fort la Chaux comptent 
plus’ formidables places 
lign -s de défense française ; Ver 
dim, elle-seule est défendue par 750 
canons, gros calibre 
utilisé tous les accident* de terrain ; 
montagne, vallée, rivière ont été 
rendues utilisables ; des redoutas, 
abris en >erre ont é*é 
multipliant à l’infini dans l’œuvre 
de la défense nationale.

Deh forts s'élèvent encore sur les 
frontières belges cl surises dans le 
but de prévenir ei d'arrêter toute 
invasion ail» mande de ces côtés, 
dans le cas où les armées ennemies 
violeraient la neutralité de ces deux 
pays. Les Allemands, de leur côté, 
ont plus de confiance d.ms l'attaque 
contrairement aux Français qui 
semblent préférer les fortifications 
Il e t reconnu que les immense.* 
ouvrages en terre et en pierres qm 
les Français ont élevés sont des 
cle fs d œuvre de science, mais on 
semble croire a tes Unit qu’ils résis 
ter .ient difficilement à une pluie dt 
dynamite échappée de ballons ou 
aux coups puissants de l’artillerie 
Zilin.-ki Une des principales pla 
ces fortes allemandes est fc> iras bourg, 
que l’on enleva à la France en 1870 
Cotte cilad -lle est le centre d’un 
vaste camp retranché capable de 
contenir une a niée de 300.00(1 hom
mes qui serait protégée par vingt 
forts. La ville elle même, avec son 
mur d’enceinte, peu sur trois côtés . 
être entourée d’eau.

Elle communique avec ses forts 
par un réseau de chemins de fer, et 
une ligne télégraphique

Metz, une autre place forte ravie 
à la France en 1870, a ôté fortifiée 
sur une grande échelle, toutes les 
collines avoisiuantes de cette place 
d * guerre tout surmontées de gigan 
tesques forts

Entre cee f -rts et la ville existe 
une ceinture de canaux que l’on 
peut remplir m un instant avec les 
eaux de la Moselle 
deux villes fortes commence la se
cond ? ligue de défense allemande, 
composée des forteresses de U Ira, 
Rasiatt, Mayence, Coblentz, Cologne 
et Weasel. Les nouvelles fortifica
tions ont coûté à l’Allemagne près 
de $350,01 0,0'>0, don' la plus grande 
partie est provenue directement ou 
indirectement de la forte indemnité 
de guerre imposée à la France. Plu
sieurs slrategistes croient qu’en cas 
de guerre, l’Allemagne se lancerait 
à travers la Belgique de façon à se 
jeter sur la France par sa frontière 
la plus faible comme la France 
elle môme pourrait tenter de passer 
le Rhin et • uvahir l’Allemagne à 
Engen et Stockach en passant par 
la Suisse. Si une de ces deux hy
pothèses se réalisaient, on aurait des 
nouvelles des autres puissances qui 
interviendraient. Car, à coup sûr, 
l’Angleterre ne tolérerait pas l’in 
vusion de la Belgique sain accourir 
à son secours et prendre fait et cause 
dans le conllit.

Quand on pense que la France et 
l’Allemagne pourraient mettre en 
campagne, sur pied de guerre trois 
millions de combaltams en rase 
campagne ou dans la défense 
fortifications qui ont coûté tant 
sueurs et plus de mille millions de 
piastres comptant, on perd presque 
la tête à la pensée des calamités ter
ribles qui résulteraient d une pa
reille guerre. Si la Russie venait 
aider la Prance, l’Italie et l’Autriche 
voler aux côtes de l’Allemagne, la 
grandeur de la lutte preudrait des 
proportions inouïes et l’Europe en
tière se changerait en uu vaste 
camp retranché. Ce serait une con
flagration armée générale, la plus 
grande boucherie avec les armes 
meurtrières que l’on a, que jamais
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ECHOS DU JOUR
La chambre ne siégera pas demain.

M* et Mme 1) McMaster son! à Ottawa.

1,’hon. M Laurier a repris la direction de

Il est probable que le salaire des juges 
augmenté.

[.'assassin de M 
tique anglais, ft été pendu à Manipour.

t.e banquet annuel îles journalistes parle
mentaires aura.Heu 
medi soir.

sgent pvli-! rimwood.

l’hôtel Russell, sa

arrivée hier à Ottawa,Mme Ijftceste 
demain el'e recevra dans le salon du sénat
et tous les jeudis suivants.

tmhlée des membres de laLa première 
société royale a lieu aujourd’hui, à Mon-

M. James Adamson, so îs-greffier du 
apres une longuehier.Sénat est n>

On dit que Sir John A. Macdonald a eu 
une rechute sérieuse 
hier aux débats rie la Chambre.

Le ministre de la marine doit demander à 
la chambre de voter $160,000 pour les 
pêcheries.

M. Lépine u p'usieurs questions A de 
der, concei nant, le trésorier des divisions 
militaires 5 et 6.

Il n’a pas assisté

M. Bergeron, député orateur, a été Appelé 
hier soir pour la première fois, a juger une 
question d'ordre.

Le sénateur Howlan est revenu le 
Londres où il avait été chargé d'n ce mission 
concernent le- affaires do Terreneuve, par 
le gouvernement fénéral.

Le col. Lay consul-général américain a 
demandé ru ministère de la justice l’extra- 

du Texasdéfileadition de Pigeo 
qui a été an ôté h Halifax.

Li reir.e Victoria a, décidé que l’enfant 
nouvellement née du duc de Fife, petite- 
fille du prince de Galles, n’aura que les rang 
et titre auxquels elle a droit comme fil e 
d’un due.

Le préfet de Belgrade et un inspecteur 
attaché au ministère de l’intérieur ont été 
mis A la retraite, le gouvernement serbe 
n’ayant pas approuvé la façon dont, ils s’y 
sont pris pour expulser la reine Nathalie.

Quelques journaux do Montréal ont donné 
cours A la rumeur allant A dire que les bons. 
MM. Laurier et (’hapleati u latent être 

apprend que le premier 
ministre n'a fait aucune recommandation à

Le gouvernement a décidé d’accorder 
$80,000 par année pendant 20 ans A la com
pagnie du chemin do fer W innipey and 
Hudson's Ray \ en retour, lu compagnie se 
charge du transport îles malles etc., pour 
le même nomine d'année#.

L'amiral Vallon a été nommé président 
de la commission de la chambre des députés 
français, chargée d’étudier le projet de lo 
relatif A l'adoption de la convention conclue 
avec l'Angleterre, et tondant à so unettre A 
l'arbitrage la question des pêcher es de 
Terre-Neuve.

décorés. On

L’empereur Guillaume a télégraphié à Sa 
Sainteté Léon XIII qu’il est fort satisfait de 

les questions so1 la dernière encyclique 
ciales.

Le cardinal Gibbons a télégraphié que 
l’encyclique produit de Ikius effets eu Amé-

M. White député rte (’ardwell a donné 
avis qu'il demanderait vendre li la produc
tion des documenta suivants : Copie de tous 

; mémoires adressés A Son Exccllenee le Gou- 
1 venieur Général en conseil au sujet du rem- 
>, bonrsemenl aux munieipa ités d’Ontario des 
subventions qu'elles ont payées aux compa
gnies de chemins de fer.

Le pape a donné l’ordre de distribuer aux 
ouvriers du monde entier des traductions 
populaires de sa dernière encyclique. On 
considère ce document comme une réfutation 
de la doctrine de Mgr Freppel,évêque d’An
gers. Le président Carnot, l'empereur 
François Joseph,ont adressé des dépêches 

pape pour le féliciter au sujet de Bon 
encyc ique.

Noue aurions pu ajouter hier, A notre 
tide sur la question de français A li cham
bre des Communes, que les motions ne sont 
pas lues dans notre langue A la table du 
greffier. Plusieurs membres de la chambre 
ne comprennent pas l’anglais, ça ne serait 
que simple justice de frire lire ces motions 
où avis de motion dans le langage qu’ils 
comprennent. D'autant plus que c’est leur

K

lie correspondant du Timks de Londres A 
'Le financier juif G.ddberger,Moscou dit

directeur de la Banque internatinna'e de 
Berlin, récemment arrivé A Moscou, pour y 
établir une succursale de la maison de Ber
lin, a reçu de la police l’ordre de quitter la 
ville daus les vingt-quatre heures. Des amis 
do financier sont intervenue et ont fait rap
porter cet ordre ; mais M. GoUlberger est 
parti dégoûté."

Une dépêche de Paris nous annonce que 
la Société anglaise de Charité a donné hier 
soir à l’hôtel Continental le plus brillant bal 
de la saison. L’ambaeeadeui 
sa dame, et toutes les personnalités mar
quantes de la colonie anglaise et américaine 
s’y étaient rendues en foule. On y remar
quait M, Whitlaw Reed, ministre des 
Etats-Unis, l’ex-orateur du Congrès améri- 

%in ; le Premier ministre, Honoré Mercier, 
la province de Québec et M. Hector 

-e le commissaire oauadion A Paria.
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